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WIESTODIDES. 


Aile eutaxique. 

Hypoptile absent. 

Duvet de couverture présent sur les aptéries. 

Jeunes dépourvus de duvet à la naissance: plus tard, ils se 
couvrent de « piquants ». 

Rectrices — 12. 

La glande uropygienne se termine par un mamelon couronné 
de plumets. 

La ptérylie spinale est continue depuis la nuque jusqu'au 
croupion. Elle est étroite, légèrement plus large à hauteur de 
la partie scapulaire et à proximité du croupion, où les tectrices 
ont une consistance duveteuse. 

La ptérylie gastrique présente l'aspect d'une « pince », dont 
les deux branches sont simples, larges sur le sternum, minces 
à proximité du cloaque. 

Le plumage est à peu près semblable dans les deux sexes. 

Le tendon du tensor propatagialis brevis est très long et il est 
double dès l'origine: des deux branches parallèles, l'externe est 
la plus distincte; elles s'insèrent toutes deux sur l'extensor meta- 


carpi radialis longior. 
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Formule myologique de la cuisse : A, XY (FORBES, 1882). 

La pointe du moyen pectoral dépasse légèrement la mi-lon- 
gueur du sternum. 

Musculus ambiens absent (FoRBEs, 1882). 

La partie arrière de la podothèque est vaguement scutellée, 
devant elle est d'une seule piece (du type ocréate). 

Pied syndactyle; les doigts III et IV sont reliés à la base 
sur une longueur de deux phalanges du doigt médian qui est, 
en outre, relié au II sur la longueur. d'une phalange. 

Narines rondes, dépourvues d'opercule. 

La langue est longue, plate et membraneuse. 

Jabot absent. 

Cæcums bien développés, leurs extrémités renflées. 

Lobes hépatiques présentant un volume approximativement 
égal; celui de droite couvrant partiellement celui de gauche. 

La carotide dorsale gauche seule est présente. 

Syrinx du type trachéo-bronchial avec une bulle osseuse assez 
bien développée; présence du m. trachéo-sternal; le m. tracheo- 
bronchial est à peine indiqué (cf. aussi ForBEs, 1882). 

Bec long, très déprimé, les bords très finement crénelés. 

Articulation maxillo-cranienne fonctionnelle. 

Ouvertures des narines très allongées; absence du foramen 
alinasal. 

Sutures du processus nasal des prémaxillaires avec les os 
nasaux oblitérées. 

Os lacrymal très développé, se rapprochant d'un côté du 
quadrato-jugale et de l'autre du processus préorbital digitiforme 
des ectethmoïdes avec lequel il réalise la séparation assez com- 
plète des orbites des cavités nasales. 

Absence des orbito-sphénoides. 

Sutures de l'os lacrymal avec les os frontaux et les os nasaux 
= non oblitérées. 

Maxillo-palatins tres développés, mais puisque le septum nasi 
reste à l'état membraneux, le palais est du type desmognathe 
imparfait. 


Septum interorbital vestigial à cause de la « fenêtre » très 
grande. 

Palatins dépourvus d'ailes et d'éperons postpalatins. 

Présence des éperons interpalatinaux. 

Absence des processus basiptérygoïdiens et épiptérygoïdiens. 


Dar Soin. - 
7 x 


ET CONSIDERATIONS SUR LA SYSTEMATIQUE DES CORACIIFORMES 3 


Processus mésoptérygoïdien court; l'articulation avec les hémi- 
ptérygoides est fonctionnelle. 

Os uncinatum manquant. 

Processus orbitaire de l'os carré très court. 

Vomer membraneux. 

Processus postorbitalis court, du type éperon. 

Fosses temporales courtes, peu profondes. 

Foramen postfrontal grand et non séparable du foramen 
olfactif. 

Rostre sphénoïdal long et mince. 

Les processus articulaires internes de la mandibule sont 
étonnamment longs. 

Bords supérieurs des orbites très rapprochés. 

Furcula dépourvue d'hypocleidium. 

Apophyse épisternale externe bien développée, en forme de 
lame, l'apex étant légèrement bifide; l'interne est absente. 

Le metasternum présente deux paires d'incisions relativement 
très profondes; les trabecula laterales sterni dépassent le planum 
postpectorale vestigial; leurs extrémités montrent en outre de 
larges exostoses. 

Sternum pneumatique. 

Absence des foramina du scapulaire et du coracoïde. 

Le nombre de foramina interdiapophysaux est élevé, 

Scapulaire de type bancal. 

Absence du processus pectinealis. 

Foramina obturatum et oblongum séparés. 

La membrane qui relie les pubis aux ischia n'est pas anky- 
losée. 

Postpubis courts. 

Canal ilio-lumbalis court, profond et relativement très large. 

Crête synsacrale aiguë. 

Les doigts disposent du nombre normal de phalanges. 

Canal carotidien ouvert, les catapophyses Cê à C* courtes. 

CEufs blancs. 

Nidification cavernicole. 

Nourriture : de régime insectivore. 

Formule rachidienne de Todus mexicanus LEssoN et de 
T. angustirostris LAFRESNAYE : 13 (+ 2) — 4 — 9 ou 10 — 1 
ou 8 = 36 ou 37 éléments, dont 3 dorso-sacrés. 
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Deux à trois côtes complètes s’articulent avec le sternum et 
la dernière côte cervicale flottante est également pourvue d'une 
apophyse récurrente. 

Indices ostéométriques = les écarts importants dans certains 
indices plaident en faveur de l'ancienne conception systématique 
qui considère les différents, Todiers comme autant d'espèces 
différentes au lieu de formes géographiques d'une seule et même 
espèce (super-species). 


DISCUSSION. 


I. UPUPÆ. — Il est remarquable que les anciens taxono- 
mistes, rien qu'en se basant sur la conformation de la patte et 
du bec, ont opiné nettement en faveur du rapprochement des 
Upupide et des Phœniculidæ (cf. DE LA FRESNAYE 1840, 
STRICKLAND 1843, G1EBEL 1857, MurıE 1873) et ceci nonobstant 
le mode de vie nettement différent que ménent ces deux groupes 
d'oiseaux. Depuis lors, de nouvelles précisions relatives à l'ana- 
tomie comparée des Upupide et des Pheeniculidee ont été publiées 
et il en est résulté que leur filiation présumée s'est trouvée sin- 
gulièrement confirmée (cf. FÜRBRINGER 1888, BEDDARD 1898). 

La présente étude corrobore les résultats acquis précédemment. 
Elle a en outre l'avantage d'offrir une longue liste de carac- 
tères morphologiques susceptibles de nous éclairer davantage 
sur les affinités probables des Upupe avec le restant des Coracii- 
formes (WETMORE 1934). 

La liste des particularités taxonomiques communes aux 
Upupide et Phœniculidæ est très longue, tandis que celle qui 
fournit les différences est muette sur les caractères anatomiques 
de base. Leur formule rachidienne, en effet, montre une variation 
numérique compensée entre les régions cervicale et thoracique 
de la colonne vertébrale, et le crane du type « percuteur », qu'on 
observe chez les Scoptelus, peut aisément dériver de celui des 
autres Moqueurs et même des Huppes. 

Les particularités qui diffèrent le plus sont la pigmentation 
et la structure des phanères épidermiques (plumes, bec, griffes), 
ainsi que les indices ostéométriques qui traduisent les adaptations 
structurelles des membres (sternum, bassin) à un mode de vie 
particulier, arboricole pour les Moqueurs, terricole quant aux 
Huppes. 

Il en résulte que, du point de vue systématique, nous sommes 
en droit d'accorder à l'ensemble des espèces examinées la valeur 
d'un sous-ordre (Upupe) et aux deux groupes d'oiseaux diffé- 
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rachis et le nombre de côtes complètes s'articulant avec le sternum, 
ainsi que par les différents indices ostéométriques qui sont en 
fonction de la longueur relative du tarso-metatarse. En second 
lieu — et ceci à l'encontre de l'opinion de FORBES (1882), appuyée 
récemment par Lowe (1948) — les Todidæ se rapprochent 
anatomiquement davantage des Momotidæ que de n'importe 
quel autre groupe d'espèces apparentées formant l'ordre des 
Coraciiformes, hormis les Alcedininæ. Sur un total de 65 parti- 
cularités taxonomiques comparées statistiquement, 16 ont été 
jugées potentiellement différentes, notamment l'hypoptile, la 
ptérylie gastrique, la podothèque, le bec, les cæcums, les caro- 
tides, le lacrymal, le processus articulaire interne de la mandi- 
bule, le processus ilio-lateralis, la composition numérique de la 
partie sacrale du rachis, le nombre de côtes s'articulant avec 
le sternum, ainsi que différents indices ostéométriques. 

Ainsi se corroborent les résultats des investigations conduites 
par Mure (1872, p. 407); « Basing affiliation on the radical 
type of the skeleton in its detail, on their internal anatomy, on 
the plumage, on their eggs, nest-construction, and rearing of 
young, and on their food and habits generally, the birds which 
best accord with the Motmots are the Tody, Kingfishers, Rollers 
and Bee-eaters. Of these, Todus in preponderance of particulars 
has the advantage of kinship. » 


CONCLUSIONS. 


1. Précédemment, la systématique était basée sur l'occurrence 
ou sur la configuration d'un seul ou d'un petit nombre de carac- 
tères choisis dans le domaine de la morphologie externe, de la 
splanchnologie, de la myologie et de l'ostéologie (syrinx, tendons 
des extenseurs patagiaux et des fléchisseurs digitaux, cæcums, 
formule myologique de la cuisse, ptérylies, patte, sternum, bec, 
vomer, palais, processus basipterygoïdiens, glande uropygienne, 
musculus ambiens, carotides, p. ex.). 

Il s’agit de caractères en général stables au sein d'un groupe 
d'espèces apparentées, et par extension ils permettent de recon- 
naître les oiseaux ayant une même origine. 

Cette méthode a fait ses preuves et elle est à l'origine de la 
classification moderne de la classe des Oiseaux. 

2. Mais cette classification ne peut être définitive avant que 


toutes les ressources dont dispose la Taxonomie n'aient été épui- 
sées. Puisqu'il est apparu que le squelette dans ses attributions 
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est plus conservateur que les productions épidermiques et myo- 
logiques, nous n'avons pas hésité à compléter les listes de parti- 
cularités taxonomiques d'un nombre plus important de carac- 
tères ostéologiques susceptibles de nous éclairer davantage sur 
la phylogénie des oiseaux. 


3. Cette méthode nous a permis d'établir avec plus de précision 
les relations phylogéniques entre les diverses familles composant 
l'ordre complexe et varié des Coraciiformes (WETMORE 1934). 

L'analyse détaillée de leur potentiel morphologique et la com- 
paraison des listes de particularités taxonomiques nous ont 
autorisé à présenter le tableau synoptique suivant : 


( Upupide 
Upupe 
N Phœniculidæ 
Upupiformes 
\ \ Bucerotinæ 
Bucerotes 4 Bucerotidæ 
\ ( ( Bucorvine 
l \ Leptosomidæ 
|- Coraciæ Coraciinæ 
( Coraciidee x 
Brachypteraciinæ 
Meropes } Meropide 
Coraciiformes 
Momotidæ 
\ Daceloninæ 
Halcyones <  Alcedinidæ Cerylinæ 
| Alcedininæ 
\ Todide 


_ 4. A l'origine, les souches des Upupiformes et des Coracii- 
formes semblent avoir habité exclusivement l'Ancien Monde. 
Au cours des époques géologiques passées, les Halcyones seuls 
paraissent avoir connu deux périodes d'extension. La plus 
ancienne semble avoir donné lieu, par différenciation ultérieure, 
aux Momotidæ et aux Todidæ, tandis que la plus récente semble 
avoir permis aux meilleurs voiliers des Alcedinidæ, les Cerylinæ, 
de coloniser le Nouveau Monde. 


Be it ee à 
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